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MORRHUOL

CEHAPOTEAUT

Représenta los Prmclpes Actifs de PHuile
de Foie de Morue débarrassée de sa matidre grasse
et indigeste. 1l olfre aux méres ‘de famills 1o maye:
de faire prerdre & loars enfants co médicament san
répugnonce. Le MORRHUOL s'administre sous form
de petites capsules rondes cquivalant chacune u Cing
gx ammes d’Huile.

Les expériences faites dans les Hopitaux de Paris ont
prouvé que le MORREUOL lortifie rapidement les enfants
mous, lymphatiques et sujets & des rhumes. fréquents.
Dépét dans toutes les Pharmacics.
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I. VIANDE-QUIN.
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INVENTEUR DE LA QUININE
Ces Capsules, inaltérables, de la grosseur d'un pols, ne
durcissent pas ‘comme les pilules et savalent plus facile-

Cabinet

Cnirurgien-Dentiste
56, rued inkermann, ROUBAIX
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